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LE -PRIX CORANT

du Cnieiue, de la Rinance, de. l'Industrie,
de la Pvor-AAfr->i ' Laamnt~

Bireait: No. 82. rue Saint-bre.otra
AnoNIlqpxMNTS:

Mont a u. .... ....... 32.00
Oanads- Etats-Uis ........... Lw5

de faire des opérations de garantie
et à -réassuré ses polices existentes
.à la "North British Guarantie.Co".
Le dépôt pour cette branche d'af-,

mains du Receveur Généra.
La mort e M. Louis Lesage, in-

génieur de .'squeduc, ayant. jaissé
Frantei....r.........e -lm~ -lCViJn snpge grns Ie inngAil . n
PubliG par la société de ngénieurs Civils du

LA Socîty oc PU-L.cATiON COMMERCIALE, Canada, les membreade cette socié-

Repirésentant en France: sage, notreami Mr-J. mile Vanier.
LE SyrSNICAT En FranceU M. Vanier a été, comme on sait, un

ruAT Dos Jou'ti.cONOMurEs des plus brillants élèves de notre58 rue des Petites Ecuries, Paris. école kolytechnique dont il est au-

MONTREAL, 25 JANVIER 1889

LES ELECTIONS DE LA CHAM-
BRE DE COMMERCE.

Les 4lections annuelles de la
Chambre de Commerce (Board of
1 ade) auront lieu mardi le 29

janvier. Parmi les candidats mis
en nonmination, nous remarquons-
Jacques Grenier qui est proposé
pour la présidence et aussi pour la
vice-présidence.

Nous regrettons que l'honorable
M. Drummond dont les-sympathies
pour le commerce canadien fran-
çais ont été. si noblement expri-
mées;- l'autre jour, à ToronA
nait pas consenti à être candidat

pour un sepond terme d'office;
mais puisque son refus est défini-
tif-nous-prions Messieire les Mem-
bres de la chambre de e dérer
si l'occasion ne serait pa ropice
pour l'élection d'un président ca-
nadien français, le premier de cette
nationalité, croyons-nous, depuis
que la Chambre-existe-.

Le candidat proposé, M. Jacques
Grenier, va être appelé dans quel-
ques semaines-par la voix unanime
de ses concitoyens de toute natio-
nalité, à occuper la charge de
maire de la cité de Montréal.

Ne serait-ce pas-uxe preuve dé-
licate et opportune de. la'bonne
entente.qui existe entre négociants
anglaiq et français à Montréal, que
de l'appeler à résider en même
tuemFl>Wux Ci euWalluiimA.q a

Chambre de Commerce ? Nouh n'a-
vons pas besoin de démontrer que
M. Grenier est parfaitement qua-
lifié pour remplir l'une et l'autre
de ces deux charges; nous ne vou-
lons pas non plus que. cette élec-
tion se fasse sur une question de

- nationalité; nous demandons sim-
plement à messieurs les négociants

d-de langue anglaise; de donner une
confirmation pratique aux éloges
décernés aux commerçants cana-

. dieni-français par M. Drummond
à Toronto, en donnant gracieuse-
ment leurs .suffrages au candidat
eaadi m ançais à-i présidence
de la chambre.

On trouvera'dans une'a tre co-

lonne l'annonce de M. iJ: A. Gre-
nier, arpenteur et ingénieur civil.

'M. Grenier, tient son bureau au
No. 181 rue St Jacques. Il s'ocùu-
pera de toutes affaires se rappor-

tant à sa profession et sollicitation
de patentes. M. Grenier est un
uomme nllUIe UlMIV Ba. Plu ieioi
très considéré.

Le patronage qui lui sera accordé
sera certainement bien placé.

Avis-est donné dans la Gazeae du
Canada que la compagnie d'assu-
rance des citoyens du -Canada

j-

Les hameçons sont , fabriqués que.e vison fréquente certains en-
avec du fil dicier. On l'amollit au droits de préférence et que d'autres
feu; une machinéaiguise en biot animaux à -fourrure ne visitent
et en taille la barbe, l'autre bout est que le fond des baies. Lorsqu'il
aplati sur-une petite enclume. Puis s'agit de gibier de terre, tel que le
on le courbe, on l'émaille d'une ¡ renard, le peccdù 1a marte, etc.,couleur sombre et on le durcit. etc., le poisson -est la meilleure
Un bon hameecon fait les d A i n,,sno,. _ ! .1 n. A

la ligne. ~l 'écorce du peuplier où du bouleau

qu'lil est teint lilffournit-unae- Ibonlne
imitation de la peau de l'ours.

Le rat mupqué est trop commun
pour être de prix, mais il fournit
une bonne fourrure. .L'orsqu'il est
piqué et teint,_tLlefaitpassèr ai-
sément pour de la loutre, du loup

anarin, du-castor ou d'autres four-
rutes de prix; on l'emploie à l'étatiý

l'écorce du peuplier où eau bouleau
e(Citt'z-t-ü-in8ura-nce i»Inpavy) a cessé 1 pêcheur-à la Iigneý

joua nul ul. des prOitsseqrs les
plus estimés. Ses connaissances
théoriques et pratiques en fait de
génie civil sont universellement
appréciées par le publie et la con-
sécration qu'elles reçoivent-ainsi,
de la part de ses confrères-fait hon-
neur à l'école et à notre nationalite.
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RAFFINÈRIE ELECTRIQUE

Nos lecteurs se souviennent
peut-être d'une histoire qui a fait
le tour de la presse de Montréal.
Il s'agissait d'un nommé Hickman,
plus tard " banquier." propriétaire
de glacières ici à Montrêal, et qui.
alors ¯pérait à Boston, M. Hick-
-man-avai t-ait-croire-à-quelques-ar
pitalistes de Boston qu'il-possédait
un àecret pour cdnvertir l'amidon
de la farine ~en sucre, Il faisait
transporter. des barils de farine au
3e étage d'une bâtisse, et au pre-
mier étage on voyait-arr4ver du
sucre jaune ; la transformation se
faisant à l'étage intermédiairé où-
ne pénétrait que l'invente r- du
procédé. On a fini par découvrir
qu'il achetait tout simplement le
sucre jaune qu'il donnait comme
le résultat de ses' opérations et le
rusé yankee- dût s'expatrier.

Dernièrement on a essayé de.
jouer un tour du même genre aux
capitalistes de New-Yor-k Il s'a-
gissait de la découverte d'un pro-
cédé de raffinage instanfané du su-
cre brut, au moyen de l'électricité-

Le supre raffiné prOdjait par ce
rocédé (après avoir passé comme

Boston dans une ci-aibre se-
crète) ne présentait pas la même
apparence que le sucre raffiné par
le procédé ;ordinaire, ce qui'don-
nait une certaine couleur d'anthen-
ticité au procédé. Cette différence
provenait en effet d'une opération
au moyen de. l'électricité, mais
cette opération ne se faisait que sur
du sucre raffiné ordin-tire substi-
tué au sucre brut dans la chambr'e
secrète. Le secret vient d'en être dé-
couvert par une indiscrétion de
l'inventeuse une Mme Friend, de
Boston. On avaitfor-mé une-o>-
ciété pour exploiter ce procédé
et les actions de cette société ont
été placées en grande partie à
Liverpool où elles ont fait- un
instant jusqu':t £118.
• La morale de tout ceci est qu'il
n'y a pas de mystification-y com-
pris le -moteur Keely, -qui ne-
puisse trouver des actionnaires si
elle est bipamenée.-

FOURNITURES PO-UR blanc. La couleur naturelle de la
VOITURIERS . peau de l'animal du côté de la

- fourrure est à peu près la -même
A la demande de'plusieu. rs de que celle de la main de l'homme,,

nsaonniés de la campagne nous et un acneteur , 1btue peut s'ap-
donnons ci-dessous les prix cou- percevoir à première vue de la su-
rants des principales fournitures percheie, si l'article a subi le pro-
pour voituriers. A partir de notre cédé dé la teinture.,Lorsqu'il sagit

t a tiu poun r<f n,#a1 e fai' i
rants seront donnés chaque se- temps manque pour en faire une
maine avec ceux de la ferronnerie. une inspection sulv.e, i vaut

oeqis. uelque profit.
Jontes de roues, liste, esc..... 45 p.c' C'est l'opinion commune que le
Raies " . " ....... 40 castor sera très rare avant dix ans.
Moyeux " " " 35 La Compagnie de la Baie d'Hud-

Fër et acter: son" avait réussi a empocher quel-
Essieux " ".......45 à 50 p.c. que peu-les sauvages de prendre

Ressorts, de long et de trâvers: cet anim'al au piège, mais la con-
1 pes. en montant, la lb. (net)..........8tc. currence des derniers jours a rendq
1' pcs. " "......94c. sans effet -cette protection, et on

'erni iture - niau s apge-qui,,au-enne laou-
No. i A 2e50 -dernière saison en a capturé 90 à

i gallon ............. 2.5 lui seul. La chasse au piège est
Rubbing bod" 300 surtout faite par leWsauvagesi bien
Wearingbody " 5.00 quelques -blancs la pratiquent.
Extra ...--..... 600 Chacun fournit son'propre équi pe.

Japan: ment. Les premiers agissent - p a-
Brun et noir, gallon............$1.00 à $1.10 m tes 1ue aesdedniers

Roues patentes: procèdent par couples. L'équipe-
A Star....................$11.00 ment consiste en un bon.fusil, se
B fi ''.....'.~....'.... .................. 10.25 chargeant par la gueule, le plus
c " ......................................... 9.00 souve4t, un . fort approvisionne-
D Standard.................................. 8.50 ment de munitions,-un canot d'é-
E""" "'" ""' "~"'' 7.50 9ICO e e 5 e la-e n

comp................................ ...... Nos 2 ét 3 et valant, en moyenne
-1.50 chacun, ils durent des années;

M. Art'hur D. D. Ritchie, com- ajoutez à cela 40 à 60 piè es,muins
merçant cde bois d Trois-Rivières, pesants, pour le gibier p us etit,
vient de signer avec la Société tel que le vison. le rat musqu etc.,

de etc., ces derniers agrès Revendent
bois et de pavage en bois de Paris, environ c. acun. iennent en-
-'par l'entremise de M. Laprété. suite une tente, une couverture,

uon représentant au pays, un con- rine, 25 livres de porc. une livre-
trat pour' l'expédition en, France de thé et 10 à 15 livres de sucre.
de 42,000 pi dr de madriers et une La chasse d'automme se prati-

erantt cni érable eti fra ne pettha e, 1 autom es e pra.i
quantité considérable de bois franc que pendant les mois d'octobre,Ce que merisier, ëcarlé sfrne. novembre et décembre. Il se fait

vaeur-de laligne Bossière. peu de chose en janvier et février,

Ce sera, depuis 1877s époque à mais les Qpérations sont reprises
1877eu.asç ép e en.mars, avril et mai. Les mois

laquelle -vaisseau français était les plus productifs sont novembre
venu prendre un chargement de et avril. Nous devons expliquer-au
bois à 1'Ile-Baptist. le premier bk lecteur que -Manitoba et les terri-
timent de cette nationalité qui re- toire de l'Ouest sont particulière-
çoiv .andle port d rois-Rivères ment visés dans oet article:~ Le
ur-e cargaison complète. - castor, la loutre et le rat musqué

sont en prime au mois d'octobre
LES FOURRURES aussitôt que l'eau des rivières se

refroidit et jusqu'à ce qu'elle se
Les blancs sônt meilleurs trap- réchauffe sous le .soleil du prin-

peurs que les saavages. Les uns .emps. Il en est de même pour
aussi bien que les autres se servent out le gibier d'eau-. Les.chasseurs
d'appats avant l'ouverture de la se servent de l'expression "prime"
saison de la chasse, à.Cette diffé- pour désigner les premières quli-
rence près que les derniers ne >e ser- tés. L'acheteur compte trois classes
vent que de.débris de poissons ou de gibier et les rebuts; chaque
rebuts de viande, tandis que les classe se subdivise généralement
premiers y ajoutent. des escences en trois divisions. Il y a le premier,
fortes afin d'attirer Panimal. Les 1le deuxième et le troisièmè choix.
voyages d'un chaseur durent_- penons-commeexemlee-easte-
peu près six jours dont trois pour lia première classe 'omprend les
aller et trois pour revenir au point adultes de deux ans en montant,
de départ. Le trajel est un cercle la sec<nde le gibier d'un an à deux
irrégulier de 50 à 100 milles.-pen- e la troisième les petits ou ceux
dant lequel il dispose ses ptèges, dun an.
aux endroits qu'il juge les plus La fourrure de -l'ours noir est
propices. Un bon trappeur doit employée pour les garnitures de
connaître a fond, la nature, les manteaul pour dames et les unifor-
gouts et les hab*tudes de, l'animal mes-militaires; le loup-cervier est
4u'il va thasser. Disifs qu'il ar- en grand usage e' Chine, on s'en
rive -près d'une étendue d'eau sert aussi dans ce -pays dans les

i


